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D iv ifio n  de P H ifto ire  eccléfiaftique en H i-  

ftbire eccléfiaflique particulière, Hiftoire des Pro­
phéties , qui con tien t la P rop h étie 8c l ’accom -

ÎiliiTement, 8c Hijloire de ce  que Bacon appel- 
e Nemefis , o u  la Providence, c ’eft-à-dire de  

Paccord qui fe remarque quelquefois entre la 
v o lo n té  rév é lée  de D ie u ,  &  fa vo lon té fecret- 
te.

SUR LA DIVISION

D iv ifio n  de la partie de P H ifto ire qui rou­
le  fur les dits notables des h o m m es,  en  Lettres 
&  Apophthegmes.

II.
D iv ifio n  de la P o éfie  en  narrative,  drama­

tique , fc? parabolique.
a

III .
D iv ifio n  générale de la S cien ce  en  Théolo­

gie facrée 8c Philofophie.
D iv ifio n  de la P h ilofophie en Science de 

Dieu , Science de la Nature , Science de l'Hom­
me .

Philofophie première ,  ou  Science des Axio­
mes , qui s’étend  à tou tes les branches de la  
P h ilo fo p h ie . A utre branche de ce tte  P h ilo fo ­
phie p rem ière , qui traite des qualités tranfeen- 
dantes des ê tre s , peu,  beaucoup, femblable, dif­
férent, être, non être, & c.

S cien ce  des A nges 8c des e fp r its ,  fu ite de  
la S cien ce de D ieu  ,  ou Théologie naturelle.

D iv ifio n  de la Science de la nature ou P h i­
lofophie naturelle,  en fpéculative 8c pratique.

D iv ifion  de la S cien ce fpéculative de la N a ­
ture en Phyfique particulière 8c Métaphyfique ; la 
prem ière ayant pour ob jet la caufe efficiente  
8c la m atière; oc la  M é ta p h y fiq u e , la caufe 
finale 8c la fo rm e.

D iv ifion  de la P hyfique en Science des prin­
cipes des chofes, Science de la formation des cho- 
fes, ou  du monde,  & Science de la variété des 
chofes.

D iv ifio n  de la S c ien ce  de la variété des 
chofes en  Science des concrets, 8c Science des ab- 
Jlraits.

D iv ifio n  de la S cien ce  des concrets dans les 
m êm es branches que P H ifto ire naturelle .

D iv ifio n  de la S cien ce  des abftraits en  Scien­
ce des propriétés particulières, des différens corps, 
com m e denfitê, légèreté, pefauteur, êlaflicité , 
molleffe, (je. 8c Sciences des mouvemens dont 
le  C hancelier B acon fait une énum ération aftez 
longue ,  conform em ent aux idées des Schola- 
ft iq u es .

Branches de la P h ilofoph ie fp écu lative qui 
confiftcq f dans les Problèmes naturels , 8c les 
fentimens des anciens Philofophes.

D iv ifio n  de la M étap hyfiq u e en Science des 
formes 8c Science des caufes finales.

D iv ifio n  d e la S cien ce  pratique de la N a tu ­
re en Méchanique 8c Magie naturelle.

Branches de la S cien ce  pratique de la N a ­
ture ,  qui con fiften t dans le  dénombrement des 
richeffes humaines, naturelles ou  artificielles, dont 
les hom m es jo iiiifen t 8c dont ils on t j o i i i ,  8c 
le  catalogue des polychrefies.

Branche confidérable de la P hilofophie na­
tu re lle , tant fpéculaire que pratique appellée  
Mathématiques. D iv ifion  de M athém atiques en 
p u r e s ,e n  m ixtes . D iv ifio n  des M athém atiques 
pures en Géométrie 8c Arithmétique. D iv ifion  
des M athém atiques m ixtes en Perfpeêîive, Mu- 
ftque , AJlronomie , Çofmographie , Architecture, 
Science des machines, 8c quelques autres.

D iv if io n  de la Science de l’hom m e en Scien­
ce de l'homme proprem ent d ite , 8c Science civile.

D iv ifio n  de la S cien ce de l ’hom m e en Scien­
ce du corps humain, 8c Science de l'ame humai­
ne .

D iv ifio n  de la S cien ce  du corps humain en 
Médecine,  Cofinétique, Athlétique, 8c Science des 
plaifirs des fens . D iv ifio n  de la M edecine en  
trois parties^, Art de conferver la fanté, Art de 
guérir les maladies, Art de prolonger la vie, Pein­
ture, Mufique, 8cc. Branche de la S c ien ce  des 
plaifirs.

D iv ifio n  de la S cien ce de l’ame en S c ien ce  
du fouffle divin ,  d ’où eft fortie l ’ame raifon- 
nable, 8c S c ien ce  de l’ame irrationnelle , qui 
nous eft com m une avec les b ru tes ,  8c qui eft 
produite du lim on  de la terre..

A utre d ivifion  de la S cien ce de l’a m e , en  
Science de la fubftance de l'ame , Science de fes 
facultés,  8c Science de l'ufage & de l'objet de 
ces facultés : de ce tte  derniere réfu ltent la Di­
vination naturelle 8c artificielle, 8cc.

D iv ifio n  des facultés de l ’ame fenfib le ,  en  
mouvement 8c fentiment.

D iv ifio n  de la Science de l ’ufage 8c de l ’o­
b je t  des facultés de l ’am e, en Logique 8c Mo­
rale.

D iv ifion  de la L og iq u e en Art d'inventer,  
de juger, de retenir, 8c de communiquer.

D iv ifio n  de Part d’inventer en invention des 
Sciences ou  des Arts, 8c invention des Argu- 
mens.

D iv ifio n  de Part de ju g e r , en jugement par 
induétion, 8c jugement par fyllogijme .

D iv ifion  de l ’art du fy llo g il’me en  Analyfe, 
8c principes pour d ém êler  facilem ent le  vrai 
du fau x .

Science de l'Analogie, branche de Part d é ju ­
ger  . .

D iv ifio n  de l ’Art de reten ir, en Science de
ce qui peut aider la mémoire, 8c Science de la 
mémoire même.

D iy ifio n  de la Scienc’e de la m é m o ir e , en
prénotion & emblème.

D iv ifio n  de la S cien ce de com m u n iq u er, en
Science de l'inftrument du difeours, Science de la 
méthode du difeours, 8c Science des ornemens du 
difeours, ou  Rhétorique.

D iv ifio n  de la S c ien ce  de l’inftrum ent du 
difeours, en Science générale des fignes, 8c en  
Grammaire, qui fe d iv ife en  Science du langa­
ge, 8c Science de l'écriture.

D iv ifio n  de la S c ien ce  de fig n es,  en  hyéro- 
glyphes 8c geftes, 8c en  caraiteres réels.

Seconde d ivifion  de la G ram m aire,  en  lit­
téraire 8c philofophique.

Art de Perfification 8c Profodie, branches de 
la S cien ce  du lan gage .

Art de déchiffrer, branche de l ’A rt d’écrire. 
Critique & Pédagogie,  branches de Part de com ­
m uniquer .

‘ D iv ifio n  de la M orale en  Science de l'objet 
q ue l’ame d o it fe propofer ,  c ’e f t-à -d ir e ,  du

bien

DES  SCIENCES.


